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FRANGE.
Paris , le 16 octobre. — A l’instar de l'associa

tion bretonne il vient de se former une association 
lorraine, sous le titre d'Assurance mutuelle pour le 
ras ob ï/ y aurait heu au refus de payement des 
minutions publiques.
-E l’avocat Mauguin , membre de la chambre 

et deputes , vient d’envoyer son adhésion à l’acte 
« \ Association parisienne , en ces termes:

, Marly-le-Roi , t8 octobre (829.
réicïrTt™VeC teauC0.uP d’empressement à l’Association pa- 
S ÂnT.°Pm‘°n’ le droit deteiaser l'impôt va 
Premier L'0mL?U °“, De ,parail: *’avolr Prf!*u Par l’article 
P'pirtdelfl0-‘,0n de subvenit’ aux dépenses de l’état, de 
f«sfondaineiita|eie’lCOnefP!nlcl à l’uhbgation d’observer le 
^suivantJ ,i „IaP.artdu gouvernement; et il résulte 
rifete leiaclm tn ’ i^11 SI veiiait a y avoir une violation ma- »Mnoiqeeleb^etS3p°"r]rait.refuser Nmpût dès à pré-
J[T«»spried’a' ie ± 8 PS ton‘ 18'3a

[oliéeesfl!.11° .tetnPâ °« |es élèves protestans des 
obli4s do .illVe|6Ue’ étaient par mesure d’ordre ,

dcïà reierciees reiisieus des
ftnemJn,, ■ lles. maintes pour le prosélytisme 
'"«floilant |8 ,amaiS ^’exercer le parti dominant 
Uitenter I». e m°n°p°lo. Le meilleur moyen, pour 
l'ED,eignementê.etl'i ° b?nne foi ’ c’est d’émanciper 
‘"«ses intérêt«* °r/|C la^Ue onlte a§ira jibrement 
^ hmièrps J ’ °1 a Pai,t Publlclue et les progrès 
r«tcstans J gagneront. Sur les réclamations des 
Ration d,fihhf0UVfrneTO®at vient d’accorder l’aa- 
',e|nent re'ser Z* CS ,tna’sons d'éducation exclu- 
!“« ‘'1' HousP:neeS 3UX dIèves pfQlestans ; c’est ainsi 
“SProtestam reÇ" le ^‘Plôme de chef d’insli- 
’^■ilent du P 6 ’■ °1. <llle Sabonadière , pasteur 

à formerà pSt°-'re à Mcaax > vient (,’èirc au- 
"On ann ™ns “n cpl|cge protestant.

B*Ciï,rScr,be et d>ÉPasny. ef.
!rcdek /bl' A““8 que la censure a fait subir au

----- »»»•> uu

° . renonce à la représentationont
;1,.'V-C'e; °,a.sait quc I * Marion Delorme"

nsiVoiià f|„’ • lnise dernièrement a l’index.
mois seulement , deux im- 

Nous a* UC 1ÇqaIsitipn litteraire a étouffes. 
!5 duquel M ffp0. Plus>eurs fois du procédé à

nSpère re,,dro les pompiers 
Le,cxpér;paChon des flammes. 1

i,îr''f des nom!' °nt 6U HcU à Paris ,ft 20 > à la 
ieî° ee< d’„Æ* ’ °." Presence de M. le préfet 

iJ'bcomnoré TT*’011 dß l’Académie des 
'S'^y-Sac d,e MM- Darcet, Duloug, Ghe- 

le ae. et d’un ’ 'e !nemIrres de l’Académie de 
l'"' b,and nombre de savons.

>nt|)e
H- G c°»v pompier se compose d’un cas,inc 

■! mate la tète et ayant quatre^e|!res. deux ‘Z 7“ Ja lêle quatre
betreen ' lci,Jeilx, fermées par un 

"nicc!treS °uVertuUrIert dyn tissu “etallique , les 
;■!(, ’ Se,‘lemeilt * P°«r la bouche et le nez 
’5r:J,,des Cothu,,.p .Un, tissu métallique; des 
ile est nP s°rto d’arm e°a einei|l' eu amianthe, et
Kufe“** dÆ^‘10111 le corPs;

le la chaleur dans différentes directions , plusieurs 
lanteines d après le procédé de Davy, dont le tra- 
va. sur Ja flamme a été ie point de départ de M. 
ft mini ; des pièces dVmianthe dont l’une a six 
pieds carres tissues sans le concours d’une autre 
substance ; du carton d’amianthe pour semelles ; 
des boites d amianthe propres à renfermer des pa
piers et ob)ets précieux; du papier d’amianlhe qui 
reçoit parfaitement l’écnture et qui au moyen d’une 
encre particulière serait ainsi que les caractères 
traces a I abri des atteintes du feu , et enfin une 
corde incombustible aussi d’amianthe , pouvant 
supporter le poids d’un homme.

Les expériences se sont divisées en trois parties. 
Dans la première deux pompiers , la main droite 
couverte du gantelet tissu d’amianthe , ont tra
verse plusieurs fois la cour , portant des lames de 
fer chauffées a rouge. Ce n’est qu’au bout de six 
a sept minutes que la chaleur se fait sentir à la main

Dans la seconde expérience deux pompiers revê
tus du costume complet se sont placés tour à tour 
a tele inclinçesnr une flamme de paille contimicl- 
ement alimentée à laquelle se mêlait une forte co- 

fonne de fumee. Le premier est resté dans cette po
sition pendant cinq minutes et le second sept mi
nutes , ne changeant de place que pour s’exposer 
au point ou le vent chassait une plus grande quan- 
ite de flamme et_ do fumée. Le pouls du premier 

battait apres 1 experience cent pulsations par minute 
et celui ou second cent vBjgt.

Ou avait pratiqué pour la troisième expérience 
un chemin dans le milieu de la cour avec des pi- 
quets en fer garni de fagots, de paille et de foin. 
Aussitôt que 1 emhrâsement a été complet, cinq 
pompiers se sont engagés dans les flammes extrême
ment actives , et les ont traversées pendant plu
sieurs minutes sans paraître en être incommodés.

o deux portait sur le dos une grande corbeille 
revêtue d uu tissu métallique , et qui contenait un 
entant Ja tete couverte d’un capuchon de laine. L’cn- 
iant „a aucunement souffert; if ,,’a manifesté de

inières de V. N. P., j’espère que nous achevc/oi^ 
ies ^ ï ai aux importans , auxquels nous avons e'te' ap
pelés , pour le bonheur de la nation.

” P?ur PHrv-et‘ir à ce but ; évitons tont ce oui 
pourrait nous en éloigner et surtout abstenons- 
nous de toute défiance et dé tontes personnalités
envers ceux de nos compatriotes qui ne partagent 
pas nos opinions.Attachement à la loi fondamentale, 
et respect pour le trône , voilà le résumé de nos 
sen .miens. N oublions jamais que nous sommes tons 
spiets d un meme état et que nous avons juré de 
maintenir les droits d’une nation et non de ceux 
dune ville, d uiie province ou d’une partie quel
conque : que la différence de religion n’altère en 

nOS droîtS reciproques au res- 
p «. général. Alors on vei ra disparaître tont esprit 
de discorde et régner cette-bolle devise de nos encê- 
lfea * Union fait notre Force. Alors , N. et P. S 
se manifesteront Punanimité denos sentimens en' 
vers notre monarque chéri et notre juste confiance 
dans ses intentions paternelles ; alors la nation appré-
a^c'otifîes 0»50 1CaUlle POar leS dr01tS flu’clla nous

La commission chargée de l’examende l’élection 
c e M. Brugmans a. fait un rapport , plus détaillé et 
1 ffa. eie arrete Par t’assemblée do renvoyer cette 
af «ne aux sections du mois d’octobre formées . dans 
celte session. ’

e,lle •» 
O ml

lissu tuétalliDrive --..iqae assez serré;
iet. "Ilres. D , t>as le pompier de l’action 

1 <e f',908 l’aide de« 80 tneth’c à genoux et se 
**e L ï 'er saris . ta^m , se poacher ou tomber 
Si r*s droit à ft .'auc°uP do peine. L’armure 
K7«|W » maisi> ost garanti
f V|eCartej,les o! ■ ?ni R Papier doit se ser- 
^ <la'1 pourraient contrarier
Nd,

..'0|'né r C<Joiaieiicer I 
'life «plitation ‘e,8 cxpepjencç3 , M. Aldini 

* ’l'ernionièi •. 0t,S cc? °',iels » il s mon- 
>es JM,»r apprécier la force

crainte qu au moment où celui qui le po, tait ayant 
ait un mouvement, il a cm être sur le point de 

tomber dans le feu. On s’est empressé de le retirer 
craignant qu il ne lût suffoqué; mais son inquié
tude était uissipée , il avait le visage riant et la 
pequ aussi fraîche que dans l’état naturel.

M Aidini ne regarde pas sou procédé comme 
partait; il reste encore à trouver le moyen de le 
rendre facilement applicable à tous les cas d’incen
dies. Neanmoins, tel qu’il est, il pourrait servir 
utilement pour traverser des appartenions embrâ- 
ses et arracher aux flammes des personnes ou des 
objets précieux.

PAYS-BAS-
SEGOZroa CHAMBRE DES Ê’ÎATB-O&ÏÉRaiJa.

^Dans la séance de la seconde chambre des états 
generaux .du 22 , il a été communiqué un arrêté 
royal qui nomme M. J. Coiver Hooft président. Cet 
honorable membre après avoir occupé ic fauteuil 
a prononce un discours dont voici un extrait :

” Nobles et Puissans Seigneurs !
V ^fondement reconnaissant de la confiance de
V. N. I . et de la nomination dont S. Al. m’a ho
nore j occupe le fauteuil où j'ai été appelé , pour 
présider pendant cette session les discussions dos 
repreminaus de la nation. Quand j'envisage les dlf. 
icu! es de la tâche qui m’est imposée et la faiblesse 

ï e mes moyens , je sens l’espoir m’abandonner de 
remplir res fonctions d’une manière satisfaisante ■ 
'n«us confiant dans les marques d’iulé,êt dont je 
me lois hçdoié et dans la bienveillance et les lu

Liège, le 21J. Octobre,
La Gazette d Arnhem dit savoir de bonne source 

que e piojet de mi sur l'ensèignementfsera proposé 
3 une des premières séances de la seconde chambre 
des etats-généraux ; ce projet se compose, dit-on « 
de 57 articles?

Q11 écrit de La Haye , 20 de ce mois : « Le 
iseours du trône a ete définitivement réglé, comme 

se îeglent ces sortes de choses, par un compromis.
une part , le parti van Maanen poussoît à l’adop

tion d une phrase outrageante aux états-provinciaux, 
t,-1S fluc l’exceîlence , dont le pays natal est la 

e gique, insistoit pour l’omission de cette période , 
qui auront retenti, d un bout a l’autre du royaume 
et double les forces de l’opposition,

On mande de Gand qu’une rupture dans !a digue 
du canal de Terheuzen , de la longueur d’environ 
D aunes, a rendu presqu’impossible l’éclusement 
des navires, sans causer de grands préjudices à 

agriculture. De manière que les navires destinés 
pour le portée Gand, et qui se trouvaient déjà à 

erneuzeh, ont dû prendre une autre route. On a l’es
poir le plus fondé qu’il sera pris des mesures pour que 

e pareils accidents ne se renouvellent plus. {Belge.)
- meerit de Constantinople, le 25 septembre :

» /ous savez sans doute déjà que les préliminaire«? 
de paix ont été signés, à Andrinople, le i4dece 
mois, et depuis hier on donne pour certain que la 
ratification a déjà eu lieu ici. Les Russes ont dicté 
ia paix. Deux ofiîeiers russes , venus du camp dans 
le but de passer l’an en Asie pour faire cesser les 
hostilités , et l’autre aux Dardanelles pour la levés 
eu blociis , sont encore ici. D’un autre côté la na 
vigaüon de la Mer-Noire n’est pas encore déclarée 
ihre ; on n a donné ces jours-ci des firmans, pour 

cette mep , qu ù quelques bâtimens chargés , moyen
nant toujours le surcroit de droit de douane de 20 
r u reste , on rie doute pas pour cela que la paix ire 
soit conclae. Quatre bâtimens vides vont trans- 
poiter le reste des prisonniers'russes chez eux. » 

On lit d autre part dans la Gazette d'Augsbourg, 
sous la rubrique de Péra , 26 septembre:

» Nous recevons à l’instant la nouvelle certaine que 
Ip Sullaji a ratifié ce matin le traité de paix conclu



3 i4 , et qu'au jourd’hui même son adjudant Ac^med- 
Aea partira pour en porter la ratification à 
noplé.PDeux officiers russes partiront dans le meme
Ènt pour d’antres directions. q je
- Par arrête royal du ai septembre i8agh« £ 

sieur E. H. Missotten est nomme notaire au ca 
ton SÜAchel ( Limbourg) , en remplacement du sieur 
Clerx qui a obtenu sa démission honorable.

_ La Gazette des Pays-Bas rompt enfin le B 
lence sur les relevés de statistique publies dans ' 
lérens journaux. Elle nous a laisse supputer sop 
p utcr à notre aise , nous surveillant ^csom. 
contrôlant nos calculs et la voici apres do longues 
méditations . qui prononce le terribleJ ‘ üméditations , qui pronom*. k. " ■.
vinez j lecte > _______. tvt Bouter . d’Arlon ,
a peu de jours, le nom de M. Reuter, 
comme le premier habitant du grand-duché qm ait 
été admis à l’école militaire de Breda O fatale^r^ 
reur l La Gazette diclake au|ourd hui qu d 7 
moi». ™ Lasembonrgeoia 1»* " *

l’adresser à son libraire et ami M. Hector Bossange. 
Cette publication si importante pour le barreau 
francais paraîtra sous peu de jours. »

—! Lort Hertford , qui habite Rome, vient Ca
cheter, pour lu somme de 127,5oo fr., la fameuse
statue de Pompée. , „

_ On écrit de Madrid , le 3 octobre : » Depuis 
quelques jours , il n’est plus question de tremble
mens de terre à Murcie , mais il y regne des mala
dies qui enlèvent beaucoup de personnes , ce qu il 
faut attribuer aux pluies considérables qui ne ces
sent de tomber à verse sur ces contrées.

— On lit dans la Gazette de Naples : « Nous 
sommes au i88 octobre , et nous éprouvons des cha
leurs qui , dans notre climat même , passeroient pour 
extraordinaires au fort de l’été. Aujourd hoi le Hier-eXUauiuiimiiuo »V. * ------------- » ,
momètre s’est élevé a 26 degrés de Reaumur. »

— Dans la dernière séance non publique ne 1 aca-?

moins deux x.uxemuuuigcv,“’ - voudrait-
,5r;,“»0.S jire .1 le, s.cood .rf»»U •» 
pas d’être reçu tout récemment et avanV\- 
sertion , à l’école des cadets ? Le Jour,nalJ^E  ̂
bourg l’assure du moins (Courrier des Fays-üas.)

— On a découvert à Bouvard (cantoii de Genev .) 
dans un champ de pommes de lerrre , uuautela 
Mercure en pierre de roche , parfaitem 
serve. Il est probable qu’il a été' éleve par que q 
négociant, en reconnaissance du succes obtenu p .
lufdansson commerce. Voici l’inscription qu ony ht.
MET,CURIO AVO S MAR ATHONIVS V. S. X,. M.

__On lit ce qui suit dans le Catholique de Gan
» Nous nous estimons heureux de pouvoir dis

siper les inquiétudes que beaucoup de penonne- 
nourraient avoir conçues sur 1 étal des semail .

demie des sciences (institut royal" de France) , M.
/-I T. _  [«Avin >vn nnvraoR intltale î M/SSCtl

pourraient avoir conçues sur 1 etat acs seu^ .
V »D’après des rense.gnemens pris dans les districts 

. V a I m  <3 ** ofr» . nnilS DOIIVOÜS

Cordier a présenté un ouvrage intitule : Essai sur 
part du sondeur pour obtenir des sources jaillis
santes. L’auteur M“8 Mary Griffyes habite les Ltats- 
Unis d’Amérique.

— Au commencement de la guerre entre la Russie
et la Turquie, le langage des journaux du ministère
Wellington pouvait donner a penser que le heros 
de Waterloo minutait quelque plan belliqueux : 
il fallait à tout prix empêcher la chute du fidele allie 
de la vieille Angleterre; quelque tems apres, 1 es
pèce de croisade qu’on avait préchee était devenue 
inutile : les Turcs étaient assez forts pour battre les 
Russes , et le. duc de Wellington était un homme 
d’une grande profondeur , parce qu il permettait 
aux Russes d’aller ébranler leur puissance sur des 
frontières imprenables. Après les approches des bal
kans et l’envahissement des frontières turques 
en Asie , la foi des ministériels anglais fut un peu

Le budjet du conseU d’état (traitement de ai con
seillers à 6000 florins et de deux à 4°°o, du secré
taire , des employés , frais de séjour , etc, ) s’élève 
à 274,fi2S fl.

Le budjet des ordres de Guillaume et du Lion 
Belgique est de 76,400 fl.

Celui de la chambre générale des comptes (traite, 
ment de 16 membres à 4°°° florins chacun ; du se
crétaire , des employés , etc. ) est de 226,200 11.

Les divers budjets dont nous venons de parler, 
montent à une somme totale de 1,231,343 florins.

Le budjet du ministère de l’intérieur et du waters- 
taat qui comprend le traitement du ministre , da 
secrétaire-général, des employés du ministère, des 
gouverneurs , des états-députés , des greffiers, des 
employés des gouverneurs , les frais de bureaux, 
le traitement des fonctionnaires ressortissant naine- 
diatement des administrations provinciales, celai 
des fonctionnaires intermédiaires entre l'administra
tion provinciale et les administrations communale!, 
les frais des commissaires et des conseillers ce mi
lice , le traitement des inspecteurs, des ingenieur.0 
de tous les autres employés du waterstaat, c 
frais que nécessitent les ports, les rlï,‘er,eS ’ 
routes et les canaux, l’entretien des edifices de
l’état, l'administration des mines, etc., seieve
6 ^JDatîs ^ce^ budjet la dépense des tnnraurj» 

les ports et aux polders des P1'°''mCe, , lande, de Zélande, de Frise, d’Overyael «t* 
Groningue, figure p.onr une somme de , > 9

Les travaux pour les grandes "un J «. 
royaume par terre pt par eau, cou en 1 ^ t

Les canaux figurent dans cette
2,565,725 fl. a C rM\

Les grandes routes pour 876,704

d’Andenarde , Alost, Termonde , etc.. nous. pouvons 
annoncer que le 20 de ce mois, e tiers des grains
d’hiver était déjà semé sur les ter^'n8 e e ^
«ne vers la fin de cette semaine les cultivateur 
auront heureusement semé la moitié des grains pour 
fa récolte prochaine. Les terres sont sechees aa-dela 
de tout espoir. Les pommes de terre ont en gentr 
réussi beaucoup mieux qu’on n’aurait ose se le prq« 
mettre ; à notre marché de mercredi dernier, malöre 
la grande affluence de personnes MCôor««8 poor 
en faire leur provision, le prix, au lieud augmei,- 
ter, a été en diminuant progressivement, de telle 
sorte que les derniers sacs ont ete vendus a 3 fis.

^L^On lit dans un journal : » La belle et gr-a»di 
manufacture de faïence , la seule qui existe a Na 
mur , eten pleine activité, est maintenant mise en
Vente publique. . , „

— MM. van Hoven et van Oosterhoudt peintres 
à La Haye , ayant envoyé quelques-uns de leurs ta
bleaux à l’exposition de Douai, le jury leur a decerne 
à chacun nue médaille de bronze qui, envoyée a 
M? le bourgmestre de La Haye , leur a ete remise

le ici a l’hôtel de ville. , , . r, ,
— On a reçu la nouvelle que le general Denzel.

qui avait succédé au général Church dans le com
mandement en chef des troupes grecques est mprt 
le i5 de ce mois à Vonnizza.

— On lit ce qui suit dans le Temps , journal pu
blié depuis quelque tems à Paris :

a La mort de M. Dumont, membre du conseil 
souverain de Genève, a causé dans cette ville la 
plus Vive affliction. L’Europe savante regrettera un 
publiciste célèbre, l’ami et le commentateur de 
Bentham , .et Genève un citoyen utile et eclane, 
Somme à qui elle doit le développemen du système 
représentatif qui rcgit aujourd hui cet état. Nous 
ajouterons quelques mots à cet eloge , emprunte au 
Précurseur de Lyon. On pent due que Jeremie 
Bentham n’a composé aucun de ses ouvrages , mais 
au’il en a seulement écrit les traits principaux, e 
célèbre publiciste a l’habitude de jeter ses pensees 
snr le premier morceau de papier qui se trouve sous 
“ main; il affectionne principalement décrire sur 

les marges et les blancs de toutes les lettres qu il 
reçoit. C’était cette foule de notes , pour la plupart 
iffisibles que ce jurisconsulte envoyait a M. Dumont, 

que celui-ci s’était chargé de rédiger et classer 
en corps d’ouvrage. Au moment ou la mort a sur
pris M. Dumont , il venait de. lemmer une seconde
IdiUo» g» saitè prm? vétmu «? d-e

ébranlée ; mais ils reprirent bientôt courage

On remarque, que dans ^

ODidlllcL j Hicu-a 11 r ... . £ •,
on annonça plusieurs défaites , l’hiver forcerait 
les Russes'à abandonner leurs conquêtes et a re
passer le Prulli. On allait jusqu’à annoncer la reprise 
de Varna. On s’est bercé des mêmes espérances 
pendant plusieurs mois. La bataille livrée pres de 
Schnmla , qui mit dans tout son jour la faiblesse du 
Sultan, semble seule avoir ouvert les yeux an cabinet 
britannique; mais alors quand il se serait résolu 
à s’opposer par la voie des armes à la marche des 
Russes, il n’était plus temps, Diebitseb se trou
vait aux portes d@ Constantinople , et il dicta a la 
Turquie les conditions de la paix , sans que 1 An- 
gleteire, déconcertée par la rapidité de sa marche, 
put le moins du monde intervenir. C’est ce qu ou a 
pu lire dans la Gazette de Berlin qui a fait 1 histo
rique des négociations. , . .

Ainsi, quoiqu’en disent les lournaux du ministère 
anglais le cabinet britannique a essuyé une delaitc 
complète. On peut en dire autant du ministère fran- 
çais, qui n’est qu’un satellite de 1 astre Vv clliogton.

n’existe” point d’eniployés compris so“s ja ƒ ». 
initiation de fonctionnaires ^terrned^r

[é
irneriiW'*1'* ' . ^

ministration provinciale et les adminis ^ ^minisiruivsii ni-«“»- -- -- . , nn,slbie iw*
munales ; puisque cette economie es P ^ ^ 

nrnvinnps . pourquoi ne 1 ..„ic.nrOquelques provinces, pourquoi ne 1 "‘'(‘""étaüp'1' 
dans d’autres P C’est une question que 
vinciaux pourront examiner un F111"', qael 

fl résulte du tableau de|.i Acoi.li««-* m«  ------------------ . *» ri iw »•*-■!

chambre des comptes a, sur cei taies so(Jjnjesli»ïJ 
' ' “ ° ' s’élève«1risé des payemens qui vont au -delà des srise ues payciueu» ---------

par les budjets. Ges sommes exte j0nt i»1’
L,9o9 il«™ P»»r H- *r Ä
9.0,QOQ 11-01 H»» mntGS
avons parlé. La chambre des^^^ giscuss'0111UVUilo jxa» »-«m. - — .

droit ? C’est ce que les prochaines 
la chambre pourront éclaircir.

L’HOMME DOUBLE. ^ ^1
Dans la dernière séance de ^^"‘"appûrt wf?, 

ris, M Geoffroy-Samt-Hilaire a ^ V-en , PF

chainement arriver à Paris. Les ael“ ;jenfi<jue i1 ^
ans, sont d’une ressemblance presq par a“,;,®
est celui des Chinois. Ces deux êttvs. 1 #ltelnte 
naturelle ,vivent habituellement ds „passas«?., , ft* 
On ne cite au’un exemple He disco , e^oston : l^un ne cite qu un — . . Boston „oi»':
eux , pendant le voyage de Ç1«™ nC roula« V & 
prendre un bain froid, auquel ‘ ., e sa santé- 
poser, dans la crainte deconipromcW1 el a leur-<

EUDJETS DE L’INTÉRIEUR , DU WATERSTAAT , etc.
M. François, déjà connu par un ouvrage sur les 

vices de notre système financier , va publier cinq 
tableaux sy noptiques des dépenses generales de 
l’état. Le premier a déjà paru ; il contient les bud
jets de la lisle civile , des états-généraux, du con
seil d’état , de la secrétaire d’état de 1 ordre du 
Lion Belgique et de Guillaume , de la chambre des 
comptes , du ministère do l’inlérieur et du wa ers- 
taat. Les tableaux suivants , qui serout îucessam- 
ment pubfiés , contiendront les budjets particuliers 
de chacun de3 autres ministères.

Ce travail mérite d’être encourage. Dans les cir
constances actuelles , il peut être fort utile aux .......
membres des deux chambres, et a tous ceux qui | remarquables par lef bu on (u»>ef

Voici quelques renseignements extraits du tableau | au [ond delà caR , a

M Geonroy-aamt-nuaue a x~j- Warên , pu- 0
sur une observation recueillie pal - j0U,.Bal 4e c 
médecine à Boston , et imprimée mm ^
The Dayli advertiser. r , , région <»? ,p-

11 s’agit de deux jumeauxréunis J-aJ d-0ùilsd»g.11 S agit CIC QCU.\ |Uiimm.Arvu7- I dOUU *JsÖe' 
qui de Siam ont été transportes; a Bost ^ gens, «^ « 

laineraent arriver a Taris. Ces d - ( jjent(îue '-.mt

poser, dans la crainte de compiuu.-- a leur« ^ 
fut obligé de se mêler delà quel'^ > voulail 1 jjii*1 
cire aisément, que leur intérêt con ^ 
ces de l’un ne pussent jamais nime a 1 _ [enoaj^r
ses observations, et l’amateur de h . ;s est Ç? "iâp^ 

L’intelligence de ces jumeaux Siam«^ outfit'
leur a enseigné à jouer aux damesa c , avanWj „érti
tement la force nécessaire pour 
leurs maîtres. Une chose qui pa^ ^nuel .- .um1'-: qui Par
qu’ils ne se consultent jamais pour agi ■qUhf^jjv^ 
H unanimité. V* ^ les

de M. François. ...... ■ j ,
Le budjet delà secrétaine-d’etat, qui comprend le 

traitement du copseiller-d’état chargé de la direction 
de la secrétairie , du greffier des employes , les 
frais de bureau , etc., s’élève à i 26,236 fl. <

Le budjet de la première chambre des etatj-ge- 
néraux ( traiteqaons de 46 membres, du greffier , 
des employés , frais de séjour, etc. ) s eleve a

'9Le budj’et de la seconde chambre est de 3i5,759 fl.
Pour compléter le budjet des etats-generaux , a 

ces deux sommes, il faut encore ajouter i3,4oo flo- 
rins pour enUeUç» deô loc|ax, fourntlures bu-, 

leaas { etc.

point de tomber au ^ diriger ^
tuer , s’ils ne s’étaient aPf‘|"s (jg c’ûté 
Téviter en sautant avec a0drt^
éprouvé 1 autre le ressent. sommed e.? rcrCV
Al hrnnbi-e chez eux ; ils ont sow ilsse

Les battémea^biïï
ni iis se • üC fvj

ils sont endormis, si l’on en obic,y%lS‘tiV°‘t
les deux. MOIG“onroÿ-Saint-Hilato^f“as°de 'jg&gi 
naissait depuis long-temps plq t ces lel‘^eBce (Jj®! 
logues au phénomène T* 1» flité
séjour dans la capitale e011?*:1 „ pötrejl ^ jt. ij ^
et Christina , enfans doubtoj^^e au g >.
l’ombilic , nés à Sassan en „
nier, et qui se trouvent act r.et étran&?. J0u! 
l’objet de la curiosité publiq1 ■ ■ yiyait
une répétition de l'homme double 1 
roi d’Écosse.



Pupille , le 24 octobre 1 829. 
jiKassievn les Rédacteurs du Politiqub.

Voici venir la tète de Jupille. Y entendra-t-on encore , comme 
■ ;e dernière, cette exhortation touchante des propriétaires 

icm de roulette : » Courage , messieurs , faites votre jeu, 
L M mises , vous gagnerez davantage; posez par poi- 
h “m compterons après ? » La. place sera-t-elle encore en- 

ornbrée par toutes sortes de jeux de hasard qui , loin d’amuser 
:s bons villageois, ne sont propres qu’à vider leur bourse et 
occasionner des rixes entre eux f
Ces questions , messieurs, je vous les adresse avec_ l’espoir 
îelnitorité locale les résoudra elle-même, dès demain , dans 
lient de ses administrés. Agréez , etc.

SPECTACLE.■—■ Aujourd’hui dimanche , 25 octobre., le Char 
mnHoiuje, opéra en trois actes, musique de Boyeldieu ; le 
briguai, grand opéra en un acte, musique de Lebrun; le 
Irmr Supposé , ou le danger d’écouter aux portes , opéra 
i un acte, musique de Méhul.

On commencera à cinq heiles et demie.
Avis. — D’après les demandes réitérées d'un grand nombre 

!t personnes, l’administration s’est empressée de traiter de. 
nouveau avec H. Gonthier , à l’effet de procurer au public la 
representation d’ouvrages qui n’ont point été joués ou qu’il 
i désiré revoir. C’est demain lundi qu’aura lieu la première 
fc déni que cet artiste peut encore accorder avant l’expi- 
ulion de son congé.

t'affiche du jour annoncera le spectacle.

Les TAXES du PAIN à Liège 
mêmes que la semaine dernière.

du 24 octobre, sont

M. F, B. Vranokmt , ayant obtenu de S. M. un BBJÏVEÏ- 
D’INVENTION de dix années, et une prime jde 300 fis., 
pour la fabrication D’EAU-DE-VIE de betteraves, (dite 
NATIONALE) prévient le public qu’il poursuivra devant 
les tribunaux ceux qui porteraient atteinte au droit exclusif 
qui lui ajété accordé , aux Jfins d’obtenir la confiscation des 
objets confectionnés à son préjudice et tels dommages-inté
rêts que de droit ; le tout aux termes dudit brevet et de la loi 
du 25 janvier 1817. Les personnes qui désireront former 
un établissement dans cette partie, dont le.succès est certain, 
peuvent s'adresser audit breveté qui donnera le secret et les 
plans nécessaires moyennant arrangement. Sous peu il aura l’hon
neur d’annoncer au public, les prix de ses e.aux.de-vié et es
prits. Cette source d’une nouvelle industrie dans le pays don
nera aux consommateurs une eau-de-vi e saine, et agréable 
d boire-, les personnes qui ont des betteraves à VENDUE, 
peuvent s’adresser chez la veuve Veamckes , rue devant la 
Magdelaine, n° 278. 1 596

Lundi, 9 novembre 1829 , vers lus dix heura du matin , som 
Excellence monseigneur le duc d’Ursel, grand maître de là’ 
maison de la reine des Pays-Bas , fera exposer en VENTE.' 
publique, en son château à DURBUY , grand-duché île Luxem
bourg , les COUPES de ses BOIS de l’exercice 1829 ; savoir ;

Celle du bois dit du pays , contenant 100 bonniers , divisée 
en 14 lots.

Du bois dit Grand-Mont, contenant M bonniers, en 4 lots.
Du bois Deviné , de la contenance de 8 bouniers.
Du bois d’Àlti ain, de 4 bonniers.
Et celle du bois d’Aire, de 3 bonniers.

A CRÉDIT. ' 578.

ES ET.A-YtS DIVERS.
A L'OCCASION DE LA FÊTE A JUPILLE,

le Sr. ROLAND, maître de DANSE, dounera BAL di 
janclie elluqdi 25 et 26 courant, à la grande SALLE de 
« Gaillard. Le prîx d’entrée, pour les cavaliers est de 25 cents, 
u outre, il a l’honneur de prévenir ses élèves et ama- 

I rs> T'o sa SALLE qera ouverte tous les jours de 6 à 9 
eures du soir, à partir du 1»' novembre prochain. Il est 

»•aicilie rue Souveraip-Pont, n° 321. 539

grande salle a jupillb.
28 courant, à l'occasion de la FÊTE , chez 

(V '"i“Asqtjixet ,propriétaire de la' ci-devant maison veuve 
fette ,n. prouvera VINS et RAFItAlCHISSEMENS de 
, qualité,le tout à un prix très-modéré , remise pour voi- 

lOcuriepourle^ chpyaux. 546

Joséphine Xiiememoïï, négociante , rue de la Régence • 
donne avis qu’elle vient de recevoir un superbe ASSORTI
MENT de MÉRINOS anglais des couleurs les plus nouvelles, 
depuis le prix de 47 cents jusqu’à fl. 1 10. On trouve aussi chez 
elle un très-beau choix de mériuos français lre qualité à fis. 3 0 ,5 
ainsi que des saxons; draps de zéphirs , péruviennes, latines, 
écharpes, flanelles et beaucoup d’aubes articles, qu’elle vend 
à des prix extrêmement bas. 603

Au dépôt de DRAPERIE , rue du po.nt, d'ïsle, n. 17.
On a l’honneur de prévenir Je public que pour la vente 

d’hiver, le MAGASIN est réassorti d’un beau choix de DRAPS; 
Cuirs-Laine, Castorines , Duffêl de Hollande , Caotings , Péru
viennes , Circassiennes, Draps; Zéphirs, et Thibet de toutes 
qualités et couleurs. On trouve toujours au même magasin 
une quantité d’habillements confectionnnés de différents prix 
tels que : Caricks, Manteaux Almaviva, idem imperméables 
dit Camelot, idem à ,Collet, Capotte de Castorines, Habits, 
pantalons et Capoltes eD toutes couleurs et qualités , Gilets 
en Casimir noir, idem imprimé , Soie , Velours et Poils de 
Chèvre.

Les prix sont fixés au plus bas et de manière à soutenir 
tua le concurrence.—Prix fixe. 586

A PLACER 3500 fis. P.-B. S’adresser faub. St-Laurent n° 1127*

HUITRES anglaises , chez Paufosdrï , derrière l’Hôtel-de-Viüe 

HUITRES anglaises chez Tart , derrière l’Hôtel-de-Ville. 117,

HUITRES anglaises chez Hardt , derrière l’Hôtel-de-Ville. 157

HUITRES anglaises 1” quai, àü 1 30chezPxreï,rue Ste-Ursul.

HUITRES anglaises vertes à i fl. 30 cents, chez L. Ahdriex , Gis 
Souverain-Pout, au Petit Pavillon Anglais , n° 320. 21-i

ECREVISSES de Mer de 30 jusqu’à, 60 cents la pièce, chez 
Akdrieh fils , Souverain-Pont, n° 320. 43

HUITRES de Céricsire H» qualité à 2. fis. 35 
L. Akdkus, fils, Souverain Pont, n° 32€j.

Cqnts, chez
' ; 550.

CADOT , au Café littéraire , rue devant la Magdeiaine, 
4 reçu dés HUITRES anglaiseç très-fraîches.

fÉTCDE WAREMME

1 * et a novnmlirfA \ l„ ,------ - BAL mardi, mercredi et jeudi,
1 ''•'•veuille , à la salle de la Société. 577

SALON de FIGURES ,^ - -X«çn GIB.E 'place du Spectaclet
qu’il alie5^11^ ? ^pnn.eur de remercier le public de l’accueil 
De fera dI* V •-l ^ > et ^6 le prévenir que son cabinet
E5P^requpUS Vlfi’^qu’à dimanche, \er novembre, il 
lion un 110 P.eûaaal: G.Çs derniers jours, il y aura à son exposi- 
Leju concours, ayant réduit le prix des places.

s- cents, et les 2mes à 15 cents.
yiCENZO-LUZICH, de Home. 591

une 8pan(îô PIPE en porcelaine , fondue le’
UC' DOl’tant.nn nlvîff.m * _________ . ... ......  . i „

J. ANDEIEN pere , rue St-Jean-Baptiste n?72Q, informe le 
public qu’il continue son commerce en POISSONS et qn’il vient 
de recevoir de nouvelles 1IUITB.ES anglaises; il en reçoit deux 
fois par semaine. 1 ° \

D UC AUNE , rue du Pont d’Àvroy , a reçu des soieries de 
couleurs les plus modernes, avec lesquelles il fabrique des 
parapluies à juste prix.

610 La MAISON appendices et dépendances cotée 528, 
place St-Paul, à Liège , n’ayant pas été ADJUGÉE , sera réex- 
posée en YENTE publiqué le 49 novembre 1829 , aux 2 lieures 
de relevée , par le ministère du notaire Libens , en son étude 
place St-Pierre, n° 21 ; s’y adresser pour voir les titres et con
ditions. On donnera toutes facilités pour le paiement.

Â LOUER une MAISON , sise rue Fond St-SerYais , u° 145- 
S’adresser n° 144, même rue. 500

Un JEUNE HOMME connaissant la comptabilité, DÉSIRE 
se PLACER dans une maison de commerce. S’adresser «oug 
les lettres I. K., faubourg d’Amercœur , n° 103. 51 0

QUARTIER de 2, 3 ou 4 
jouissance d’un grand jardin, i

pièces , écurie si l’on veut, e*- 
° 76 i , £aub. Hocheporfce. 20^

Né en ’ P°li;ailt’un chiffré sur feuillage et ayant
v * £ent ‘ ■■ ■

fe.» 351.

i couvercle
florins 84 cents fie incompensé. S'adresser

’"is, a ^lève de Mr Habeneck

rue Outre 
604

c°SCEKi
l’école royale de

iffc-n Pp^veiaiL’ ie public ; qu’il donnera un
f. rr h ..-111 Inlimi II

-"a* a| p ic puuiig , qui
^6tkain. jj « . ? 'ip la. société d’Émulation , le 2 décembre 
? ^ entend °!SSS*Uï ; yiolojaeelliste , élève à la même école, 
‘.Hasset ej listes de souscription sont onvertes chez 
tltr’e fle la Root-d’Ile , n» 23, et chez M. Halen, con- 

_ "'été d’Emulation.

Cetétalp 1?0N?AIKE D’OR, RUE DE LA ROSE; 
b"îeta toùbnVent vlent d’ét?e RESTAURE A NEUF ; Ton y 
K‘c»seiii£ iU,n,e,bonnS TABI-E D’HOTE, à une heure, 
Sre»dîne« J. . nc& par mois ; l’on se charge aussi de

pourP01-1100? pour la ville. CHAMBRÉ garnie à 
^ "a pensionnaires à 40 francs la pension. 594

et fit*11 ■ Bçures de relevée , en la salle de

312

on VENDRA beaucoup de meubles, lin- 
de lit en

commodes , tables , cbai'ses , miroirsen chi

£l'lrcts; etc

S c'P131'’ plus’ieÂ-?Utrf 24 P?ires 4r»Ps 
leu mPtoirs
i. ° nov«- itt0ij„u .""ventbrn1" > L’ois poêles, gravures, etc. — Les
de, I® a ladite de LIBRES dont le catalogue se

“"ces de p , et cbez AJ. Loxhay. — On continue à faire 
,ilercrej. 'S Sl^r oBjcts déposés pour être vendus. 589

'li'Tp »«e (le^j 4 b novembre , à deux heures de rele- 
àlad;, de LlY]Uu ' Hoüeaer et Cv , jl y aura une très-belle 
^jLUeet du,, genres ; le catalogue se distribue

( ) Loxhay ,;-^ d^V^DRÀ

Ïï^tesde'v
) imprimeur. 590

Se'de00^
et diav e

‘"hquemerit , jeudi 29 présent mois ,
MOBllfAW’ *Jt 'IoVtU'i ’ C0>I>tia\me de
cnn ■ , 41 dependant de la succession de

“erena
“tCl COn<ti 4 ' 4 .‘T* QUVibtaaïuu

cu*sine, nnn*, en 'nnéuWes-ineubUms, litterie, 
épervler ou filet à pécher,a"tres ôbip. ,VaiEe ’ U1‘ eperviet

1 fs. Argent comptant.

Lundi IG novembre 1829, à huit heures du matin M. Hottia, 
propriétaire à Wanzoul, commune de Vinalmont, fera VENDRE 
aux enchères par le ministère du notaire Earcy , en son 
étude à Villers-le-Bouillet, district de Huy , 1° une belle grange 
une étable et une remise avec environ 13 perches de jar
din; 2° environ 18 bonniers P.-B. , de terres labourables, 
le tout situé audit WANSQUL. S’adresser audit notaire pour con
naître les conditions. 5 2

Dépôt de PANNES et PAVÉS, BAIES de sapin et TUYAUX 
de toute longueur de la fabrique de J, Bertrand de Tongres, 
se trouve chez C. J. Dejaer De Klein, rue Hoche-Forte , 
n° 92 à Liège , où l’on peut aussi s’assurer contre l’incen
die. A LOUER au même n° , un QUARTIER , composé de 
deux places et une cuisine meublé ou non meublé. 575

609 A VENDRE ou à LOUER une belle MAISON ayant de 
vastes caves et magasins, située à Liège , rue de l’Agneau. —< 
S’adresser au notaire Dhsam.
604 La MAISON enseignée de la CJoçhe d’Or, n° 327, si
tuée à Liège, vis-à-vis de la douane , appartenant au* enfans 
de) François Gavage et Lucie Rossius , n’ayant pas été adjugée 
lors de la dernière vacation, elle sera exposée en VENTE aux 
enchères devant M. le juge de paix du quartier du nord dè 
de cette ville, en son bureau, rué N envi ce, le LUNDI 16 
NOVEMBRE 1829, à dix heures du matin , par lè ministère 
du notaire Bo-OLiNCsa.

On peut prendre connaissance du cahier des charges chez le
dit notaire et au bureau dë la justice de paix.
602 Lundi, 26 octobre 1829, à 1 i heures précises, pour finir en 
un jour, dans le chantier des.sieurs L. Delvaux, E. Doneux 
et sœur, sur Avroy , le notaire Dptvinx VENDRA une par
tie très-considérable de BOIS sciés, savoir : une très-grande 
quantité de planches et quartiers de chêne , de toute longueur , 
jusqu'à 4 1(2, 4 3[4, 5 et 5 1[2 aunes, une grande partie de 
barreaux, fonçures' et feuillets, une grande quantité cîe pos- 
selets, pièces dé bois, wères, terrasçs et horrons de chêne , 
beaucoup de planches et quartiers de hêtre et de planche, et 
lattes de bois blanc , horrons de frêne et de cerisier , plusieurs 
cents de douves, jantes et rais, etc. , etc. (Argent comptant.

592 La VENTE DE LIVRES qui devait avoir lieu ' chez 
P. IJ. J. Düvivier , rue Vclbrpck', le 21 , 22 et 23 courant, 
.est remise au 27 , 28 et 29. Lé ÇATALOGUE se distribue â 
dater d’aujourd’hui, chez le susdit Duvivinn, de même que 
chez P. DoviyiBR, rue suç. Meuse , n° 330 , au prix de 10 cents.

P-S. Le jeudi 29 , à là suite de la VENTE' J, livres, on 
vendra 2 bonnes GUIÏÀRES.

603 Le 39 octobre courant, à dix heures du matin , M* Diç 
säet , notaire à Liège , VENDRA aux enchères, chez M. Char- 
lier, aubergiste à VISE, les IMMEUBLES dont la désigna
tion suit :

1° Une maispn ayant deux places au rez-de-chaussée , trois . 
à l'étage , avec cour et jardin derrière, située à Visé, rue du 
Héron , occupée par Hubert Malherbe.

211 Une prairie contenant quarante une perches quatre cent 
quinze palmes, située au chemin de Dalhem sur Trembleur, 
commune de Trembleur.

3“ Deux pièces d® terre réunies en une, située au lieu dit 
Haway , entre Chenetre et la maison neuve , commune de Dal, 
hem , contenant 43 perches 594 palmes.

4a Une pièce de terre contenant 30 perches 516 palmcs, 
sise en Holstiée, commune de Dalhem,

Ces trois pièces de terre et prairie sont exploitées par Heurt 
Joseph Garsou, de St.-André.

Une FILLE , munie de bons certificats, fpeut se présenter 
place de l’Université , n0 182 , où on dira pour qui c’est. 576

VENTE DE BOIS BLANCS. \
Mardi, 27 octobre , à 9 heures du matin, on vendra dans 

le parc du grand bois de D AMERS, commune de Hasselt, 
près de Tongres, 700 très-gros bois blancs. A crédit. 514

Le syndic définitif à la FAILLITE de J, J. Detiddteüx, 
prévient les créanciers que te conformant à la lettre lui adressée 
par M. le procureur du roi, il a déposé au greffe du tribunal 
dè commerce le 20 octobre courant, les livres dudit failli ; il 
les invite à en faire de suite la vérification qu’ils jugeront çon- 
venables , ces livres ayant été depuis la faillite à la disposition 
des intéressés qui ont pu en prendre communication.' 53

Le premier novembre prochain , les INSTITUTEURS dç 
l’école de St. Sévèrin , OUVRIRONT , i leur local, une ECOLE 
du soir pour les enfans des deux sexes. T

Les filles recevront l’instruction dans ur, appartement séparé 
de la salle destinée aux garçons. . '

Les leçons auront lieu tous'lès.jours depuis 6 heures du soir 
jusqu’à 8 , ou depuis sept jusqu’à 9; elles comprendront tout 
ce qui fait pçrtie d’une bonne instruction primaire.

Les parens qui désirent y faire admettre leurs enfans , peu- 
s’adresser, tous les jours, pendant la niatmée, à l’école de
Saint-Séverifp ' ' " 469

Le sieur?. G. VAN SCHOOR, PELLETIER Je Bruxelles, 
vient de recevoir de Leipsick un grand ASSORTIMENT de 
PELLETERIES, comme suit, savoir : ChineiUa 1*" qualité, 
petit gris foncé et non foncé, Golingsky , peau d’hamstre , 
Renard bleu , Mardre de Russie , idem de Canada, peau de 
Tigre et d’Ours, et une quantité d’autres peaux trop long à 
détailler. Il se charge aussi de toute réparation quelconque 
de son état. 489

Le mardi , 27 de ce mois , à 3 heures de relevée , on 
VENDRA aux enchères publiques , en l’étude du notaire Pâ
que , une MaISON avec 8 perches de jardin , sise à BRES- 
SOUX,, en tfeu dit Neuville , joignant.à DewandreetHenvat, 
Aux conditions qu’on pent voir en l’étude dudit notaire, dé
positaire dos titres.

Je continue de donner 3j4 p. °10 sur le LOUIS de poids, 
et un bon agio sur les autres espèces.

J. F. Masu , rue Vinive-d’Ile, n? 52.



AVIS AU COMMERCE.
A dater du Ier novembre prochain , je 

ferai PARTIR trois fois par semaine , DES 
CHARIOTS en correspondance directe avec 
toute la Belgique, et qui se chargeront du

transport de toutes marchandises en consignation pour tout le 
royaume et l'étranger.

Ce roulage économique sous tous les rapports correspondra 
articuliérement an moven d’un service régulier de bateauxparticulièrement au moyen d’un service régulier de bateaux 

avec toute la Hollande et les états riverains du Rhin.
Les jours de départ de Venders seront, les lundi, mercredi 

et vendredi de chaque semaine.
Les bureaux sont :

A Verviers , chez M. Montulet, hôtel de la Boulle d’or.
A Louvain , chez M. H. J. Douffet, au Canal.
A Anvers , chez M. van den Bossch , canal des Brasseurs.
A Pépiuster lez-Verviers, chez le soussigné.

Rodbcrg-Jourdan. 504

DEPOT DE DRAPS.
E. GASQTJY , négociant, rue Féronstrce , à l’enseigne du 

Chapeau de Soie, donne avis qu’ayant reçu une grande quan
tité de diverses marchandises pour l'hiver , son magasin se 
trouve entièrement assorti en draps de toutes couleurs prix
et qualités, cuir laine idem, draps zépliir idem , draps thi- 
bet idem ''"°*—:— ««•—11 *— -1—*, castorines et molletons , idem casimirs etc.

Ayant reçu de ses commettans des limites inférieures , leg prix 
de ccs divers articles sont sensiblement diminués.

Circassiennes fines à T Ils. 83 cts. l’aune des Pays Bas.
Idem superfine à 3 fis. t8 cts. Idem.

rendant le cours dej’hiver on trouvera continuellement chez 
lui quantité de manteaux pour hommes et pour d^mes con
fectionnes avec le plus grand soin.

MANTEAUX POUR DAMES.
En ratines de 8 fis. 50 cts. à 9 fis. 50 cts. —« En circas- 

sienne à 14 fis. .17 cts. idem doublés et garnis de 16 fls^ à 
19 fis.'—-En drap thibet 16 fis. 50 cts. , idem doublés et 
garnis de 18 fis. à 22 fis. — En drap zéphir à 19 fis., idem 
doubles et garnis de 21 fis. à 25 fis., idem extraûn à 22 fis, 
idem doublés et garnis de 24 fis. à 40 fis.

MANTEAUX POUR HOMMES.
En drap doublés en mérinos avec grande pélerine , man

ches et col en fourrure de 35 fis. à 60. •— Idem Almaviva de 
4o fis. à 70 fis.'—En camblots dit imperméable doublés en 
mérinos de 28 fis. à 36 fis. — Idem doublés en pleyds de 
38 fis., à 45 fis. ■—.Robes de chambres entièrement ouatée 
de 10 fis. à 15 fis.

Chez le même 
descentes de lit.

594 Mardi, 24 novembre 1829, à deux heures de relevée , en 
l’étude de Me Delvaux, notaire à Liège, derrière l’Hôtel-de- 
Ville , et par son ministère , il sera VENDU sur adjudication 
volontaire :

1° Une PIÈCE DE TERRE arable , située assez près du che
min des Charrons, commune d’Alleur, contenant 39 perches 
235 palmes , tenant du levant aux enfans François Florida , 
du couchant aux représentons Pex-greffier Ihonnarcl et du midi 
aux enfans Jean Henkarf. _ >

2° Et une autre pièce de terre, située en lieu dit Voye 
des Charretiers, même commune, contenant 52 perches 313 
palmes, tenant vers Liège à la veuve Pâques , du côté d’Alleur 
au séminaire, du côté de Waroux à la veuve Bertrand , 
côté de Lonciu au chemin des Charretiers.

et du

607 VENTE DE BIENS PATRIMONIAUX.
Les dix et onze décembre 1829, aux deux heures de re

levée , il sera VENDU aux enchères publiques , par le minis-

DÉPOT de tapis de tables, de pieds et

Dépôt considérable de couvertures de laines.
MAGASIN assorti en mérinos unis, imprimés et écossais’ 

napolitaines , pleyds et camblots écossais , flanelles de santé et 
circassiennes blanches pour gilets de peau ; ratines, bays piqués
ïrinlIpfrvnn^c niloïc __ -----, molletonnés, gilets en velours , casimirs imprimés , poils de
É llCVrfi Ofi ÎIIfTllPQ pn'nmtm; On fAnf r.CVU.A fa , 11 n„y-l ^ rl a.. •   /Ir»n ., .fvre piqués , cravates en tout genre, foulards des indes ; 
écharpés et manchettes en laine , toiles blanches et bleus , lin
ges de tables, indiennes , mousselines, percales , schertings, 
batistes , cofonnettes, mouchoirs de coton , couvertures en co
ton , courte-pointes en piqués, coutils 8(4 et 9(4, plumes- 
a lit et duvet.

CHAPEAUX IMPERMÉABLES en soie, 
garçons et enfans. — L,e tout à prix fixe'

pour hommes , 
4(7

() VENTE d'immeubles et rente, par licitation judiciaire. 
Le mercredi 28 octobre 1829, à deux heures de l’après-

midi , il sera procédé chez le sieur Jacques-Antoine-Lambert 
Galand , à GRACE, près de l’église , pardevant M. le juge de 
paix du canton ", et par le ministère de M° Servais , notaire à 
Jemeppe , à ce délégué, à la VENTE aux enchères publi
ques des IMMEUBLES et RENTE ci-après désignés ; savoir:

1 er. Lot. — D’une MAISON composée de deux pièces au 
•rez-de-chaussée, et d’un étage, bâtiments , annex'es et dé

pendances , et de 87 perches 19 aunes carrées de jardin et de 
verger y attenantes, situés à Grâce , sur la Chaussée , commune 
de GRACE-MONTEGNÉE.

La situation avantageuse de cette maison la rend propre à 
tout commerce.

2me. Lot. D’une pièce de terre de la contenance de 13 
.perches 8 aunes carrées , située à TONVOIE , commune de 
JEMEPPE.

3me. Lot. — D’onze florins 48 cents et 72 centièmes de rente, 
partie d’une rente intégrale, annuelle et perpétuelle de 22 
florins 97 cents et 44 centièmes, présentement réduite à 20 
florins 10 cents et 27 centièmes, échéant le 1er. de juillet, 
due par les enfans de feus Jean-Pierre Riga et Marie-Cathe
rine Loxhier, de HolIogne-aux-Pierres.

S’adresser pour avoir communication des conditions de Ja 
vente, à Maître Vigoureux, avoué à Liège, rue St.-Severin , 
n°714, ou à M.le juge de paix , à Grâce, ou au notaire sus
nommé , dépositaire des titres de propriété. Servais , notaire.

Un TYPOGRAPHE , sachant très bien composer sur MA
NUSCRIT , peut se présenter au bureau de cette fouille

( ) VENTE d’une belle et grande MAISON qui aura lieu en 
l’étude et par le ministère du notaire Paque, le jeudi 5 novem
bre 1829, à deux heures de relevée.

Celte maison sise à Liège, quai de la Sauvenière, u° 816 , 
dont tout l’intérieur est restauré au goût moderne et en hou état, 
est composée de 3 étages. d’une porte eochère sur ledit quai , 
avec remises et écuries , et d’une autre porte cochère sur la rue 
Ttnççp-Smivpni- ri* mipp jrmni'lf* mm’ et. nu iiU’diïl entoure dfiBasse-Sauvenière, avec grande cour et un jardin entouré de 
murs, qui n’en est séparé que par la rue.

S’adresser pour les conditions à M. Dupont, avoue à Liège, 
rue St-Séverin, n° 539 , ou audit notaire Paque , rue Souyerain-

tère de Maître Bertrand, notaire à Liège , en son étude sise 
place St. Pierre, à Liège , les IMMEUBLES et RENTES dont 
îa désignation sommaire suit :

Adjudication du 10 décembre.
1er. Lot. — La moitié d’une pièce de terre, contenant 610 

perches 329 millièmes, située commune de Ilollogne-aux-Pier- 
res , en lieu, dit Archeval ou Valirc.

2c. Lot. ■— Une pièce de terre contenant 34 perches 8 15 mil
lièmes , située en la commune de Eexhe-au-Haut-Clocher, eu 
lieu nommé Fond de Fexhe.

3e. Lot. — Une pièce de terre', contenant' 122 perches 63 mil
lièmes , située commune de Jeneffe.

4e. Lot. — Une pièce de terre, contenant 139 perches 401 mil
lièmes , située au même territoire de Jeneffe.

5e. Lot. — Une pièce de terre ,contenant 130 perches 782 mil
lièmes , située au même territoire de Jeneffe.

6e. Lot. — Une pièce de terre , contenant 74 perches 11 cen
tièmes, partie indivise de 130 perches 80 centièmes , située en 
lieu dit Fond-de-Villers, commune de Kemcxhe.

7e. Lot. —Une pièce de terre , contenant 87 perches 188 mil
lièmes , située en lieu dit entre les Deux-Voies , commune de 
Xemexhe,

8e. Lot. —Une pièce de terre, contenant 183 perches 96 mil
lièmes , située en lieu dit au Bouhon , commune de Verloux.

9e. Lot. ■— Une prairie entourée de hayes vives, dite le 
Cortil Rcmy , contenant 21 perches 797 millièmes , située com
mune d’Awans.

10e. Lot.— Une pièce de terre, contenant 69 perches 751 
millièmes, située commune d’Qleye

lie. Lot. —Une pièce de terre, contenant 95 perches92 cen
tièmes , située campagne de Mouhin , territoire de Waremine.

12e. Lot. — Une prairie, contenant 78 perches 466 millièmes, 
située commune d’Oleye.

13e. Lot. — Une prairie , arborée et entourée de hayes vives, 
contenant 53 perches 185 millièmes .située au hameau de Long- 
champs , commune de Waremme.

14e. Lot. — Une pièce de terre , contenant 65 perches 39 cen
tièmes , en lieu dit à la Longue-Voie, anciennement l'Espinette, 
commune d’Heure îe-Romain.

15e. Lot. — Une pièce de terre, contenant 65 perches 39 cen
tièmes, située en lieu dit à la Basse-Voie des Treize Journaux , 
commune deFexhe-Slins.

16e. Lot.'—Une prairie en partie défrichée , contenant 109 
perches , située en lieu dit Large-Ruelle, commune de Villers- 
St. -Simeon.

17e. Lot.—Une pièce de terre, contenant 39 perches 24 
centièmes , située dans lafI’etite Campagne de Villers-St-Siméon.

18e. Lot. — Une pièce de terre, contenant 47 perches 96 
centièmes, sise on Chaineux , commune de Villers St.-Siméon. 

Adjudication du 11 décembre.
19e. Lot. — Une pièce de terre, contenant 17,perches 43 cen

tièmes , sise commune de Voroux-lez-Liers.
20e. Lot. — Une maison , grange, étables, avec 74 perche« 

11 centièmes de jardin et prairie , située commune de Herniée.
21e. Lot. — Une pièce de terre, contenant 32 perches 69 

aunes, située au Fond Lovinfosse ; commune de Ilermée.
22e. Lot. — Une prairie présentement labourée, contenant 

73 perches 25 centièmes, sise en lieu dit chemin de Mons, 
commune de Visé.

23e. Lot. — Une pièce de terre, contenant 39 perches 235 
ijiillièmes , sise à Elst, commune de Melen,

24e. Lot. — Une pièce de terre, contenant 21 perches 797 
millièmes, sise dans la petite campagne d’État, commune de 
Melen.

25e. Lot.'—Une maison bâtie en pierres et briques, avec 
jaulin et prairie y annexés, contenant 54 perches 493 millièmes, 
situés commune de St-Geoi'ges.

26c. Lot. — Une prairie près delà maison susdite , contenant 
21 perches 797 millièmes, située commune de St-Georges.

27e. Lot. — Une prairie contenant 18 perches 528 millièmes, 
sise même commune de St-Georges.

28e. Lot.—Unepièoede terre, contenant H5 perches 125 
millièmes, sise même commune de St-Georges.

29e. Lot. — Une pièce de terre, contenant 65 perches 827 
millièmes , située près de la Tombe de Yernawe , commune de 
St-Georges

30e. Lot. — Une pièce de terre , contenant 40 perches 542 
millièmes , sise en lieu dit Rorous, commune de St-Georges.

3ie. Lot. — Une rente de 3219 litrons 26 dés épeautre, due 
par Paschal Lhoest, Thomas Rigo de Hanesse , et Érasme Chré
tien , de la commune des Awirs.

32e. Lot. —Une rente de 28 florins 72 cents Pays-Bas , duo 
par la commune de St-GeorgeS.

33e. Lot.—Une rente de 8 florins 4 cents Pays Bas, due 
par Charles Joseph Bataille,de la commune d’Abolens.

34e. Lot. —Une rente de 238 litrons 51 dés épeautre, et 
une autre de 5 florins 72eeuts des Pays-Bas , due par Martin 
Lange, de Fiémalle-Haule. f 

Le cahier des chargés pour parvenir à la vente_, est déposé 
en l’ctude .dudit notaire.

NOUVEAUTÉS LITTÉRAIRES.
En vente à la librairie de P.-J. Collariin , imprimait J, 

l’Université.
Les’(Sucres de Potiiier , mises dans un nouvel ordre par 

Dojpin, édition de Bruxelles, à deux colonnes, sur pan» 
vélin, lr0 livraison, I fl.
L’ouvrage aura 8 vol. de 4 livraisons chacun.

Le meme ouvrage, édition de Paris , U volumes in 8° 33 (h 
NB. — Il n’en coûtera qu’un florin de plus aux permets 

qui trouveraient l’édition de Bruxelles en trop petits ca
ractères , pour aequérir l’édition originale.

Le droit civil Français, par Toullier, nouvelle édit de Bruxelles, 
aussi à deux colonnes, l‘e livraison (il y eu aura 28, for. 
mant 7 vol.) 1 fl.

Le même ouvrage , conforme à l’édition de Paris, 13vol.in-81 
et 1 vol. de table , 24 fis.

NB.—,Cette édition faite avec soin, en grands canctèris, 
lisibles à tout âge , coûte 4 fis. : de moins que ne mitirt 
la précédente.

Les personnes qui vomiront jouir de la faveur de la sous
cription et ne prendre que par volume le Pothieb mPhij 
et le Toüllier de 24 rus. auront cette faculté.

On continue de souscrire à la même librairie:
Aux (Suvres de Bentham , 6 livraisons , à 2 Ils. 50.
Aux (Suvres de Mme. de Staël,' 17 volumes in-8°, chacun 

à 1 fl. 71.
Au cours de droit Civil de Duranton , par livraison de 

1 fl. 25. , ti
Au Traité de droit pénal de Rossi, un seul vol. in-8°, qui 

coûtera 4 fis.
Le même magasin est amplement pourvu de toutes les nou

veau tés. On y trouve gratis le catalogue des livres au ra
bais, les prospectus et annonces de toutes les pubücalions 
nouvelles. ®

Librairie de J. Desoer , à Liège.
SOUS PRESSE POUR PARAITRE TRÈS-INCESSAMMENT. 

Notice historique.

suite
Sur les évêques , leur origine , leurs prérogatives . 

du détail des cérémonies usitées à leur sacre et s eu
dégradation, et d'un tableau chronologique des évqsis
des suffragans du siège de Liège depuis les temps Itsf 

reculés jusqu’à nos jours. _ - ■ s#
Table des matières de cet opuscule , imprime m-o i 

beau papier.
AVERTISSEMENT. •

§ I. Origine et définition du mot évêque ; scs diverses accep 
tions chez les anciens. .' y,

§ II. Différentes significations du mot èpiscopus chci es
tiens de la 1ère. église et du moyen âge. .

§ III. État des évêques dans les premiers siècles du
tianisme. jj

§ IV. L’Episcopat chez les modernes ; empictcincns su
des papes sur les droits des évêques. , a. 

g V. Des évêques des Pays-Bas , considérés const:
lenient. ^ f 1 i itcralfÜël

§ VI. Cérémonies usitées au sacre des eveques,
traduites du pontifical romain. Ujut,la dégradation d un cm§ VII. Cérémonies exigées pour
traduites du même ouvrage.

rd de tous les P» -,( On a mis le texte latin en regaru uc vu-“ — v serniciB 
renferment les formules dusacieepontifical, qui

prêté par les évêques. )
Tableau chronologique des év

ques. ) , *
ronologique des évêques et des s

Liège. servant à
NB. Le texte est accompagné partout de no s ^DUS jt 

pliqner les usages ou les termes ecclésiastiques P 
la plupart des lecteurs. _ _ tmottK

Cet ouvrage, publié par la librairie de J. Deso i ^ 
à Liège, sera mis en VENTE chez les princip 
royaume.

COMMERCE.
Bourse de Paris du 21 oct. — Rentes 

du 22 mars 1829 , 108 fr. 30 c. - 4 fl2 
du 22 sept. , 103 fr. 25 c.—Rentes 3

«.VH?!1 nul.

22 juin 1829 , 82 fr. 50 c 
fr. 50 c
Emprunt d’Haïti, 347 fr. 50 c.

. — Actions de la bnnque’
fr. 50 c. — Emprunt royal d’Espagne, 1829,. Î8 fr

59~ active, - ctf
Bourse d'Amsterdam du 22 oct. — D o-l 11^- 7V-

----- Idem différée! IplG. — Bill, de change ^ *9gî|L
dicat d’amort. 100 lit.----- - Rente remh. , HoPvc.h],
-— Act. Société de coin. 00 0[0 0[0. —— uaIn. 9’ U

^.,63 5116.101 1t8. ■—Dito ins. gr. li. , 63 5[i6. “7" {JIU’.'nn 0|0 
Dito cm. à L. 5, 96 1^2 — Pms. à Lon. ___
Londres, 73 3[8.----- Ren. fr. 3 °i°, ^ T Bei# U jf
5 1|2 ”i°, 30 5(8. — Dito à Pans, a
53 1(4à 00.—- Vienne Act.Banq 0000.-j- j 80®'.^:'
----- A Rot. U' 1. 0000 à 00. — Dito 2“ n t
de Pologne 00 0(0 00 0(0. — Naples 
•—Dito Londres 0,90 114. ... ^ ^

-------- f frets V1,
B ourse d’Anvers du 23 octobre. • de la société 

cours sont fermes comme suit . Act. ... es JO- [.y 
merce des P.-B. , 86 3(4. N. MftaSns’83 $ t

Lots de Rotschild de fl. 400 P. — Pâapt'bl. ^ |)8 ^
(490. -Le Sicile de ducats ^ „ 

— Idem 600, 87 N. — Le Guebhard Anj,(078 1- Ban»'5'
perpét. Esp. de ptres., 53 3(4 Jl2 È- w
1(2 P.------Lots de Pologne, 96 M4 "sont dan^t.

Changes. — L’Amsterdam et le 1a pCu ah ? t & 
position qu’hier. Le Londres est tou] ^ ^g; le 
courts jours s’est payé fl. 12 20 a ,
£112 13 1(8 et le trois mois fl.

duSperfacIC'
H. LIGKAG, imprim. du Journal»P^aC8


